
​ Au fond d’un caveau oublié, soudain des lueurs violettes apparurent au sol sous la poussière. 
Elles se propagèrent rapidement et tracèrent un cercle orné de signes occultes, sans aucun doute 
impies. Et une silhouette encapuchonnée apparut aussitôt au centre du cercle. Un grand sourire 
malsain ornait le bas de son visage, seule partie visible. Puis Lorcan fut pris d’un quinte de toux. 
​ “Saleté de poussière ! Ils ne connaissaient pas d’enchantements contre ça, à Morrdh !?!” 
​ Il continua ensuite à pester et maugréer à voix basse, mais sa bonne humeur revint vite. La 
première partie de son plan s’était déroulée sans heurts. Comme prévu. Ces idiots de magiciens 
thuriens avaient bien mérité leur sort pour s’être montrés aussi confiants envers lui. L’ambition et 
l’avidité des habitants d’Immoren seraient toujours ses meilleurs alliés. 
​ Il fronça le nez. L’odeur de moisissure ambiante était tout de même presque insupportable. Il 
eut un frisson puis un soupir. Il rassembla son énergie et sa détermination pour la suite. Tout d’abord, 
trouver la sortie. Ensuite, il avait encore beaucoup à préparer pour la suite de son plan… 

 
* 

*        * 
 
​ Pokalamogakengardak réajusta le bandeau au-dessus de son oeil manquant. L’orbite vide 
s’irritait souvent, lui rappelant de cuisants souvenirs. L’infernaliste morridanois avait suggéré à 
Kennan que pousser le gobber à se crever lui-même un oeil avec un pouce était une sanction 
adaptée pour son avant-dernière tentative d’évasion. Celle qui avait encore échoué avant que Pok 
puisse profiter d’une diversion. Une diversion apportée par une petite bande de Bog Trogs en 
maraude alors que Dana le conduisait les main liées - sans doute - au site de son exécution. 
​ Ensuite, le gobber était tombé entre les mains de forces armées qui l’avaient au moins 
sommairement soigné. Pour qu’il soit en état de parler. A nouveau, il avait pu fuire pendant que ses 
ravisseurs étaient affairés dans leurs combats. 
​ Et Pok était retourné à Corvis. La rage au ventre. Il s’était alors consacré à divers petits 
métiers majoritairement illégaux pour pouvoir s’acheter une arme à feu. Ensuite il s’était entrainé avec  
consciencieusement. Puis il commença une carrière de chasseur de primes. Il s’attira au départ 
quolibets et moqueries de la part des autorités et forces de l’ordre. Mais au fur et à mesure qu’il 
apportait ses prises, toutes bien refroidies, les fines remarques se tarirent. Pok était très vif et très 
adroit, malgré son oeil manquant. Et suffisamment rusé pour ne pas engager un affrontement qu’il 
n’était pas sûr de remporter. 
​ Les primes lui apportèrent suffisamment d’argent pour améliorer son équipement, pour 
étendre son réseau de contacts, puis pour se rendre indispensable comme informateur auprès du 
Service de Reconnaissance Cygnaréen. Pok attendait. Il savait que tôt ou tard des cristaux de 
pouvoir feraient parler d’eux. Et là, il aurait la piste nécessaire à sa vengeance... 
 
 


